
Première SES – Dossier avec SES69 – LGF – P. Savoye Page 1 
 

Dossier 
Le risque de crédit : l’exemple de la crise des subprimes 

 
1- 

 
 
2-  

 

 
 
 
Q1 Que sont des crédits « subprimes » ? 

 
Définition : Le prêteur prend le risque de ne pas être remboursé à l’échéance ; il renonce aussi, pendant la 
durée du crédit, à la liquidité de son épargne i.e. à la possibilité de la transformer sans délais et sans coûts 
en monnaie. Le taux d’intérêt, qui correspond à la rémunération du prêteur, rémunère à la fois le 
renoncement à la liquidité et le risque de crédit, autrement dit le risque de non-remboursement ou de 
report de l’échéance. Le risque de crédit implique pour la banque d’étudier le niveau de solvabilité de 
l’emprunteur : elle essaie de pallier l’asymétrie d’informations en recueillant un maximum de 
renseignements sur l’acquéreur. Plus le risque est élevé et plus le taux d’intérêt proposé par la banque le 
sera également (au-delà d’un certain seuil de risque, la banque refusera de prêter). 
 

 
Q2 Le risque de crédit vous semble-t-il plus ou moins important avec un crédit subprime ? 
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2-  
La première courroie de la crise réside dans le phénomène de la titrisation de créances. La titrisation est 
l'opération financière, méconnue de l'emprunteur, par laquelle une banque revend ses créances sur des 
marchés spécialisés, souvent groupées avec d'autres valeurs. Ce qui lui permet à la fois de se refinancer et 
de réduire son risque (qui est reporté sur les investisseurs qui achètent ces créances). La titrisation est 
devenue un phénomène courant depuis les années 2000. Les créances titrisées sont rachetées par des 
investisseurs (fonds d'investissements classiques, fonds plus spéculatifs, etc.). 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Crise_des_subprimes 
 

Q3 Qu’est-ce que la titrisation ? 
 
 
3- Comment a débuté la crise financière ?  
Les racines de la crise remontent à plusieurs années. Après l'éclatement de la bulle Internet en 2000, la 
Réserve fédérale américaine a eu une politique monétaire très permissive, laquelle s'est conjuguée à un 
excès d'épargne dans les pays émergents prête à s'investir en occident (lié à leur développement 
économique ou aux revenus des matières premières) pour aboutir à un déferlement de liquidités sur les 
marchés occidentaux, et notamment l'Amérique. L'argent facile et la volonté des autorités américaines de ne 
pas réguler l'énorme (et ultra-complexe) marché du crédit qui se constituait a conduit à des excès, dont les 
plus flagrants se sont matérialisés sur le marché immobilier. Il était devenu possible aux Etats-Unis d'obtenir 
un prêt immobilier sans donner aucune preuve de sa solidité financière et de sa capacité à rembourser. Les 
opérateurs ont pris conscience de ces excès à partir de 2006. Et en 2007, la panique a commencé à saisir 
les marchés financiers lorsque les prix des maisons sur lesquelles étaient adossés des tas de produits 
financiers impossibles à valoriser se sont retournés. 

François Vidal et Nicolas Madelaine, journalistes aux "Echos", le 30/09/2008, http://www.lesechos.fr 
 

Q4 Nommez trois facteurs à l’origine de la crise financière débutée en 2007 
Q5 Explicitez le lien entre les crédits subprimes et la crise financière (utilisez les termes titrisation, 
risque de crédit, etc.). 

 
4-  

 
 
 

 

 
 
Q6 Qu’est-ce que le « credit crunch » ? 
 
Q7 Quelles sont les conséquences sur 
l’économie réelle d’une crise financière 
? 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Crise_des_subprimes
http://www.lesechos.fr/
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5- Le coût total du plan de relance 2008-2010 a été de 34 milliards d'euros sur 2009 et 2010 (Didier Migaud, 
Cour des comptes, audition devant la commission des finances de l'Assemblée nationale). Le plan devait 
initialement se monter à 26 milliards d'euros, mais a été renforcé par d'autres mesures comme les prêts 
consentis à des constructeurs automobiles ou les aides aux ménages les plus touchés par la crise. 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Plan_de_relance_%C3%A9conomique_de_la_France_de_2008-2009 
 
 
6- 

 
 
 

 
 
 
 
NB : Quand les 
dépenses de l’Etat, 
des collectivités 
locales et de la 
Sécurité Sociale sont 
supérieures aux 
recettes, on est en 
présence d’un déficit 
public. Il peut être 
exprimé en 
pourcentage du PIB 

 
 
Q8 Comment a évolué le déficit public (à définir) de la France à partir de 2007 ? 

 
 
 
 
7- Evolution du coût de l’emprunt 
L'Italie a émis mardi 6,75 milliards d'euros d'obligations à échéance un an dont les taux d'intérêt se sont 
envolés en raison des craintes de contagion de la crise de la dette qui agitent les marchés, a annoncé la 
Banque d'Italie. Lors de ce premier test obligataire pour l'Italie depuis que les marchés ont commencé à 
prendre le pays pour cible en fin de semaine dernière, le coût d'emprunt a considérablement augmenté. Le 
Trésor a réussi à placer le montant maximum qu'il comptait émettre mais les taux ont bondi à 3,67% contre 
2,147% lors de la précédente opération similaire le 10 juin. Autre mauvaise nouvelle, la demande pour ces 
titres, qui s'est élevée à 10,461 milliards d'euros, a baissé par rapport à la dernière opération similaire. Les 
investisseurs s'inquiètent d'une contagion de la crise de la dette à l'Italie, prise pour cible en raison de son 
énorme dette de près de 1.900 milliards d'euros (environ 120% de son PIB). 

AFP, le 12/07/2011 
 
 

 
Q9 Quelle conséquence sur le niveau des taux d’intérêt des emprunts publics a eu le 
surendettement des Etats (utilisez dans votre réponse la notion de risque de crédit) ? 

 
 


